
 
 

LE PRIEURE DE MESLAND 

NOTITIA DE DONATIONE VILLE CAMBONIS 

832 

À la prière de Judith, son épouse, l’empereur Louis confirme la donation faite par Oda, 

épouse du duc Eudes, et donne lui-même à Marmoutier la ville de Chambon, dans le Blésois, 

avec ses dépendances : Gilly, Varennes, Couture, Villetard, etc. Il confirme ce don par 

l’impression de son anneau. 

 

IXᵉ siècle 

Guicher de Châteauregnaud donne au prieur de Chambon le passage dans la forêt de Blémars. 

— Chambon. 

980 

Donation en précaire au diacre Rainaud de certains biens de la mense des religieux de 

Marmoutier, situés à Chouzy. 

 

DONATIO TERRARUM IN VILLA CANSIACO 

980 

Les chanoines de Marmoutier donnent à cens à Gunther, chanoine, et à Bérald, son fils, 

plusieurs terres situées à Chouzy. 

« DE ALODO DE PASNAGERIIS, BLESIS » 

982-986 

Le clerc Herlandus, chanoine de Saint-Martin, donne à Marmoutier son alleu, près de 

Coniac, dans le comté de Blois, avec ses vignes, prés, terres, forêts, eaux et moulin, à la 

condition que lui et ses prédécesseurs seront inscrits sur le martyrologe, auront part aux 

prières, et à charge d’un anniversaire. 

— Gréneterie. 

1019-1037 

Le comte Eudes II donne à Marmoutier la terre de Pasneres [Pasnelles ?] pour 

le repos de l’âme de ses ancêtres, de sa femme et de ses fils Thibauld et Étienne. 



 
 

— Gréneterie. 

« PRÆCEPTUM DE ECCLESIA CHILZIACI, BLESIS » 

1031-1032 

Le comte Eudes restitue à Marmoutier l’église de Chouzy, avec le consentement d’Alain de 

Bretagne et d’Eudes, son frère. 

DONATIO LIGNI CALVIMONTIS ET AQUAE FONTISCARI 

1083 (? - 1032-1037) 

Le comte Eudes donne à Marmoutier le droit de prendre le bois mort et vif dans 

sa forêt de Chaumont, la pêche de Foncher, etc., à la prière de sa femme 

Ermengarde et de ses enfants. 

 

DONATION D’UN MOULIN À MESLAND 

PAR LE CLERC AMILIUS 

1032-1064 

« Notice du don fait par Amilius, clerc, à Saint-Martin de Marmoutier, d’un 

moulin qu’il avait proche Fontaine-Mesland, avec un étang et la terre 

appartenant au même moulin et tout ce qui pouvait lui appartenir audit Mesland ; 

pourquoi l’abbé Albert de Marmoutier lui donna un très bon bouclier, une lance 

et un pic, vers l’an 1020. » 

 

NOTITIA DE QUADAM PARTE ALODIJ AD VALLEM SANCTI 

AUDOENI-BLESIS 

1032-1064 

Rainauld de Montreuil et son épouse donnent ce qu’ils possèdent dans la vallée 

de Saint-Ouen-du-Pin. 

 

NOTITIA DE ALODIO SANCTI AUDOENI DE PINU, DE FONTE 

MERLANDI-BLESIS 

1032-1064 

« Notice du don fait par Foulque de Limeray et de Bérengard, son frère, à Saint-

Martin et aux religieux de Marmoutier, du fief de Saint-Ouen, sis paroisse du 



 
 

même nom, en Touraine, entre Amboise et Château-Regnault, sous l’abbé 

Albert, vers 1060. » 

— Inventaire des titres de Mesland de 1778. 

 

NOTITIA DE ACFREDO ET UXORE ET LIBERIS EIUS SERVIS 

EFFECTIS, BLESIS 

1032-1064 

Affred de Luzon, homme libre de Mesland, se donne à Marmoutier, lui, sa 

femme et ses enfants nés et à naître, en qualité de serfs. 

 

NOTITIA DE PLAXITIO HADEMARI MAIORIS MONTIS TEBALDI — BLESIS 

1037-1064 

L’abbé Albert concède à Hademar de Monteaux, sa vie durant, l’ouche Bernier, donnée à 

l’abbaye par le comte Thibault, et de plus huit deniers de cens assignés sur une vigne dudit 

Hademar. 

En retour, celui-ci donne deux arpents de pré dans l’île Bernier. 

 

NOTITIA DE STAGNO IN BOSCO BLIMARCIO 

Avant 1044 

Vente à Marmoutier, pour le prix de 50 sous, de la moitié de l’étang de Monteaux, près de 

Blois, par Guarinus, prévôt de Blois, avec garantie contre toutes revendications. 

— Mesland. 

 

« NOTITIA DE RECLAMATIONE BERINGERII DE AMBAZIACO SUPER TERRA 

DE PASNAERIS — BLESIS » 

Vers 1050 

« Notice d’un acte par lequel Béringer, chevalier d’Amboise, réclame la commandise sur la 

terre de Pasnelle, et par le même acte il apparaît qu’il est forcé par les religieux de 

Marmoutier d’abandonner ladite prétention, et de leur rendre ce qu’il leur avait pris. » 



 
 

— Inventaire manuscrit des titres de Mesland. 

« NOTITIA DE II QUARTIS QUAS DEDIT GUAZO SANCTO MARTINO AD 

BORDAM — BLESIS » 

1050-1060 

Guazo, chevalier de Chaumont, donne deux quartes de terre situées à La Borde, avec le 

consentement du seigneur Geoffroy de Chaumont. 

Après sa mort, Marmoutier en prit possession. 

— Mesland. 

1059 et 1064 

À la prière des religieux, le comte Thibault échange la ville de Murniacum [lecture 

incertaine], située dans le territoire de Troyes, donnée à Marmoutier par ses ancêtres, contre 

une partie du territoire de Blémars. 

Il leur abandonne également plusieurs autres privilèges, avec le consentement de son fils 

Étienne et avec l’approbation royale. 

— Mesland 

Porro latitudo duabus coarctatur viis, una que villam Mosterellum nominatam, et per 

fontem Merlandi ad castrum Rainali tendit, altera que de pasnaeriis veniens per plaxicium 

sancti Karileffi ad idem castrum viantes ducit. 

Sed, quod minime pretereundum, ex eadem que dicitur bosci catena, due catenule ob supra 

dictam causam sic vulgo nominate, et similimodo donationis jure in potestatem nostram 

redacte prodeunt, que fontem Merlandi circumcingentes usque ad boscum Harduini de 

curte de Osenio sese porrigunt, et ibi finem sumunt, velud impatientes [impartientes ?] 

retineri via illa sepedicti fontis Merlandi, que ex uno latere, ut diximus, tocius terre illius 

latitudinem in reliquis determinat locis. 

Quicquid igitur patet inter tres suprascriptas vias et supradictam vallem, quantum ad 

dominium suum pertinebat, boscum sive planum, feras simul omnes cuiuscumque sint 

generis, et procursum, nullo prorsus inde sibi jure retento, memoratus comes beato Martino 

dedit. 

Procursus autem hic est, quia si canis noster feram aliquam in bosco nostro movere ceperit, 

per silvas comitis absque ulla reffragatione indagare tamdiu poterit, donec apprehenderit. 

Huic tanto beneficio nobis collato fecit comes proprium filium Henricum nomine assensum 

prebere. Ipse quoque istud sue erga nos liberalitatis firmavit monimentum manu propria in eo 

crucis dominice effigeando signum. 

Donationi testes interfuerunt quorum hec sunt nomina : Odo … 



 
 

Par ailleurs, la largeur de ce territoire est resserrée entre deux chemins : l’un qui mène au 

village appelé Mosterellum, puis par la fontaine de Merland jusqu’au château de Rainald ; 

l’autre qui, venant de Pasnaeriis, conduit les voyageurs, par le plaxicium de Saint-Karileff, 

jusqu’au même château. 

Mais il ne faut pas passer sous silence un autre élément : de ce même lieu appelé la chaîne du 

bois, sortent deux petites chaînes, ainsi nommées dans le langage courant pour la raison 

indiquée plus haut. Elles aussi sont entrées en notre possession par droit de donation. Elles 

entourent la fontaine de Merland, s’étendent jusqu’au bois de Harduin de la cour 

d’Osenio, et y prennent fin. 

Ainsi donc, tout ce qui s’étend entre les trois chemins mentionnés plus haut et la vallée 

susdite, pour autant que cela appartenait au domaine du comte, qu’il s’agisse de bois ou de 

terres ouvertes, avec toutes les bêtes sauvages de quelque espèce qu’elles soient, ainsi que le 

droit de poursuite, ledit comte l’a donné au bienheureux saint Martin, sans se réserver aucun 

droit. 

Ce droit de poursuite signifie ceci : si notre chien commence à lever une bête dans notre bois, 

il pourra la poursuivre à travers les forêts du comte, sans aucune opposition, jusqu’à ce qu’il 

l’ait prise. 

Pour ce grand bienfait qui nous a été accordé, le comte fit donner son accord à son propre fils, 

nommé Henri. Celui-ci confirma également ce témoignage de libéralité envers nous, en 

traçant de sa propre main le signe de la croix du Seigneur. 

Des témoins assistèrent à cette donation, dont voici les noms : Odo… 

 

 

1059 et 1064 

Le comte Thibault, voulant imiter la pieuse munificence de son père Eudes, donne à 

Marmoutier une lieue carrée dans le bois de Blémars, ainsi que le droit de chasse et de 

poursuite. 

Le roi Henri confirme ce don par l’apposition du sceau royal en 1059. 

En 1064, Henri, fils de Thibault, approuve cette donation par son seing manuel. 

 

NOTITIA DE CONSTRUCTIONE ECCLESIE ORCICASE 

1060 

Agobert, évêque de Chartres, ému par les prières d’Albert, abbé de Marmoutier, lui permet 

de construire une église à Orchaise. 



 
 

Il l’affranchit de tous dons et redevances, du consentement de l’archidiacre et des autres 

dignitaires de son église. 

Il en délivre un diplôme qu’il fait mettre sous l’inviolabilité du sceau royal. 

 

NOTITIA DE ECCLESIA FONTIS MERLANDI 

1060 

Une première église avait été construite à Mesland, grâce à la générosité du comte Eudes ; 

mais, à cause des pillages, les religieux la transportèrent à Monteaux, alors de la paroisse du 

Montreuil. 

L’archevêque de Tours souleva de nombreuses difficultés, et il fallut se résoudre à la 

reconstruire en son premier emplacement, avec franchise de tous droits et autorisation du roi 

Philippe. 

 

NOTITIA DE CALUMNIA HADEMARI DE PLAXICIO IN BOSCO BLIMARTIO 

Vers 1060 

Le comte Thibault, à la prière du moine Ernault, ordonne à Hadémar, maire de Monteaux, 

de ne point troubler les religieux dans la possession du Plessis et de la lisière de Blémars, et 

de n’y réclamer aucun droit. 

— Mesland. 

 

NOTITIA VENDITIONIS RAHERI APUD ORCASAM 

1062 et 1065 

Rahier vend à Marmoutier ses prés situés sur les rives de la Cisse, sous Orchaise, pour 60 

sous, avec l’assentiment de son épouse Bonnefemme et de ses enfants. 



 
 

« CONCORDIA CUM NIVELLO DE CALUMNIA QUAM FACIEBAT NOBIS IN 

TERRA DE STUNO ET IN MOLENDINIS DE FONTE MERLANDI — BLESIS » 

1069-1080 

« Notice comme Nivel, fils de Foucher, a remis à l’abbaye de Marmoutier toutes ses 

prétentions dans la terre de Stuno [lecture incertaine] et sur les moulins de Fontaine-

Mesland, du temps de Gobert, moyennant 6 livres, monnaie de Chartres, du consentement de 

Comtesse, son épouse, et de son fils Visan, qui reçut 12 sols, et d’Amelin, son frère, qui reçut 

10 sols. » 

— Inventaire des titres de Mesland de 1771. 

 

1072-1086 

Le comte Thibaud ordonne à ses officiers de n’imposer aucune coutume injuste aux 

habitants de Mesland, et force Ascelin à leur rendre 4 livres qu’il avait exigées pour la 

commandise. 

 

« DE TERRA DE BURIACO QUAM VENDIDIT ET ECCLESIA QUAM DONAVIT 

GERVASIUS — BLESIS » 

1080 

Gervais, chevalier, donne à Marmoutier la terre de Bury avec son église, du consentement 

des seigneurs Hugues Capel, vicomte de Châteaudun, et de son frère Geoffroy. 

Ceux-ci concèdent de plus l’église de Rhodon. 

 

NOTITIA DE DONATIONE BOSCI DE CALVOMONTE 

1081 

Sulpice de Chaumont confirme le don de Mauger Eschirpellus d’une partie du bois de 

Chaumont. 

 

 

« CARTA DE DONO MAURITII FILII MAURITII — BLESIS » 

Après 1081 



 
 

Maurice confirme le don fait par son père, d’un bois dans le territoire de Chaumont, afin de 

participer aux prières des religieux. 

— Mesland. 

 

PLUSIEURS DONATIONS À MARMOUTIER 

1084-1100 

« Notice de plusieurs donations faites par différents particuliers à Dieu, à Saint-Martin et à 

l’abbé Bernard, abbé de Marmoutier, qui vivoit vers l’an 1084, sans spécification des droits 

et héritages donnés, mais qui paraissent situés dans la paroisse de Meslan. » 

— Inventaire des titres de Mesland de 1771. 

 

 

Après 1087 

« Notice d’un débat entre Arnoul, archevêque de Tours, et Albert, abbé de 

Marmoutier, au sujet de la forêt de Blémard et des droits sur l’église de 

Monteaux. » 

— Inventaire des titres de Mesland. 

 

1093 

« Donation aux religieux de Marmoutier, par Renauld Poitevin, de tous ses biens, tant 

meubles qu’immeubles, à condition qu’il vivroit dans le prieuré de Mesland le reste de sa 

vie. 

Et, sur ce que ses parents s’étoient opposés à ladite donation, le prieur de Mesland leur remit 

lesdites choses, à la réserve de deux arpents de pré situés proche ledit prieuré, en échange de 

deux arpents de pré de son domaine. » 

— Inventaire manuscrit du prieuré de Mesland. 

1096-1101 

Hugues Durrinal vend à Marmoutier sa terre située à Mesland, pour 30 sous, 

plus un porc à sa femme, 6 deniers à ses fils, et 24 sous au seigneur. 

 



 
 

1097-1098 

« Notice de la reconnaissance de Geoffroy de Chaumont, comme il n’a aucun droit sur les 

prieurés d’Orchaise, de Chouzy et de Fontaine-Mesland, en présence d’Adèle, femme 

d’Étienne, comte de Blois. » 

 

Vers 1098 

Oda, femme de Guazo, donne ses possessions à Mesland pour le repos de son 

âme et sa sépulture à Marmoutier. 

 

  



 
 

1100 : 

Régulation des droits sur les moulins de Gièvre et d’Orchaise. 

 

Hugues et Payen se désistent de leurs prétentions sur le moulin de Gièvre, moyennant 30 

sous et 1 denier. 

— Mesland. 

 

 

Vers 1100 

« Acte par lequel Hildeardis, Morin, Hugues et Guidon confirment aux religieux de 

Marmoutier tout ce qu’ils avaient dans le moulin de Gièvre, moyennant 4 livres et 10 sols, 

monnaie de Blois. » 

— Mesland. 

 

Vers 1100 

Archemfred des Roches, chevalier, et quelques autres seigneurs féodaux se désistent de leurs 

droits sur le moulin d’Orchaise. 

 

1101 

Hugues, prévôt de Blois, par ordre de la comtesse Adèle, abandonne au prieur de Chouzy le 

droit de justice, etc. 

 

1106 

Malgré le bon droit de leur cause, les religieux de Marmoutier empêchent le duel qui doit 

s’engager dans la cour de Blois, au sujet du moulin de Gièvre, entre leur champion et celui du 

chevalier Garnier Biseuil [lecture incertaine]. 

Voulant éviter l’effusion du sang humain, ils préfèrent acheter la paix à prix d’argent. 

 



 
 

1113 

Eudes, homme de Mesland, se donne à Marmoutier. 

 

1136 : 

Le don de la terre du Poirier est le lieu dit des « Poirières » à Mesland  

 

1120 

Laurent, diacre de Mesland, se donne, lui et tous ses biens, à Marmoutier. 

— Mesland. 

1146 

Les pécheries de la Cisse, à Chambon, sont reconnus propriété de Marmoutier. 

 

Vers 1160 

« Chirographe par lequel le prieur et le curé de Chouzy sont convenus que les oblations qui 

seront offertes à l’église leur seront communes. 

Sans seing ni date, mais doit être vers l’an 1160. 

En parchemin, où il y a une queue où il paraît avoir eu un sceau. 

 » 

1163 

Robert, évêque de Chartres, partage entre le prieur et le curé d’Orchaise le produit des 

oblations faites dans l’église. 

Vers 1163 

« Permission accordée par Robert, évêque de Chartres, au prieur d’Orchaise, de bâtir une 

maison, ou église, devant la porte des moines d’Orchaise, au-dessous d’un prés [lecture 

légèrement incertaine]. 

Ladite permission donnée vers l’an 1163, ayant autrefois un sceau, suivant les anciens titres 

qui restent audit acte. » 

— Inventaire manuscrit des titres d’Orchaise. 

1178 



 
 

« Chirographe en double d’une transaction faite en présence de Jean, évêque de Chartres, 

entre Eudes, abbé de Marmoutier, et le prêtre d’Orchaise, sur la manière de servir, de jouir 

des dîmes et d’y assister. 

Dans l’an du Verbe incarné 1178, ayant eu autrefois deux sceaux joints au fil, qui apparaît 

par les queues en parchemin d’iceux. » 

— Inventaire manuscrit des titres d’Orchaise. 

1178 

« Sentence arbitrale de Jean, évêque de Chartres, délégué apostolique, en faveur de Hervé, 

abbé de Marmoutier, au sujet de la quatrième partie du moulin de Champigny, [passage 

peu lisible] d’Orchaise, avec ses dépendances, etc., contre Mathieu Belleau, chanoine de 

Saint-Martin d’Orchaise, avec ses dépendances, etc. 

— Scellé du sceau de cire verte, avec une notice en parchemin, vers l’an 1178. » 

— Inventaire manuscrit du prieuré d’Orchaise. 

CARTA CAPELLÆ … 

1194 

Louis, comte de Blois et de Clermont, fonde la chapelle de Pontijou pour l’amour de Dieu et 

le repos de l’âme de son père. 

Il donne à deux moines, qui devront y célébrer le service divin, 10 livres de rente, du bois 

dans la forêt de Blémars, etc. 

 

1201 

Engagement par Gilo, prieur d’Orchaise, partant pour la croisade, de tous les revenus de son 

prieuré, pour 45 livres, pendant trois ans. 

Si, à son retour, il ne peut en faire le rachat, les religieux continueront à en recueillir les fruits 

jusqu’à parfait paiement. 

 

NOTITIA DE IMMUNITATE MONACHORUM NE RECIPIANT CANES ET 

VENATORES 

1202 

Louis, comte de Blois, en partance pour Jérusalem, abolit le droit de gîte et de provisions 

pour ses chiens et ses chasseurs, dans les prieurés de Marmoutier. 



 
 

 

 


